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J’ai mal… 

La douleur est horrible, je ne pensais pas que le feu pouvait faire aussi mal. 

J’ai réussi à m’éloigner des flammes, j’ai couru aussi vite que j’ai pu. Elles m’ont 
longuement léché, trop, elles ont déposé le feu sur moi. Ma peau a de vilaines 
cloques par endroit, et ce feu, ce maudit feu, c’est comme s’il était en moi. J’ai 
l’impression qu’il se consume à l’intérieur de moi, que des braises sont dans mes 
muscles, dans mes chairs.  

J’ai déjà failli m’évanouir plusieurs fois, mais je dois lutter. Je dois être fort, si j’ai un 
malaise, que je suis sans connaissance, c’est fini, je meurs, je ne pourrais pas 
survivre. Je le sais. 

Mais que c’est dur, que cela me fait mal. Pourtant j’ai déjà souffert, je me souviens 
d’une chute un jour, horrible, je saignais abondamment, j’avais eu du mal à marcher 
pendant des mois et des mois, mais la douleur n’avait jamais été aussi forte que là 
maintenant. C’est bien simple, sur une échelle de un à dix, je donnerai douze, c’est 
pour dire. Et mes amis peuvent en témoigner, je ne suis pas douillet, bien loin de là. 
J’ai même la réputation d’être un dur, un meneur, mais là, sincèrement je souffre le 
martyre. 

Je ne sais pas trop comment l’incendie a pris en fait, j’étais tranquillement occupé à 
cueillir des fruits, j’adore ça… je suis tout le temps au milieu des bois, d’ailleurs ici, 
on me surnomme l’homme de la forêt c’est te dire… 

Je disais donc je cueillais des mangues, et en dégustais en même temps, j’ai 
toujours été gourmand, rigole pas, toi aussi tu es gourmand, nous le sommes tous… 
moi ce sont les mangues, les litchis, les mangoustans, les figues, toi c’est la pâte à 
tartiner, les biscuits les pizzas, cherche pas tu es comme moi, peut-être même pire. 
Nous ne vivons pas au même endroit, donc nous ne mangeons pas pareil, mais la 
gourmandise est notre péché commun. Un péché dangereux, on peut mourir de la 
gourmandise, il faut faire attention… 

Je disais quoi déjà ?  

Ah oui, l’incendie, je sais, je parle beaucoup, mais pendant que je te parle, je ne 
pense plus à la douleur qui me tenaille les entrailles, alors je cause, je cause… Je te 
disais donc tout à ma cueillette, d’un coup le vent a amené une drôle d’odeur, 
comme de la paille brûlée, avec mes parents nous sommes allés voir. 

En moins de cinq minutes, nous étions cernés par des flammes immenses, pris au 
piège, papa a fait signe de fuir, je suis parti comme une flèche, j’ai entendu maman 
hurler, les flammes venaient de l’attraper, papa a essayé de l’aider. Il n’a rien pu 
faire, si ce n’est que se faire cerner aussi par le brasier. Ils sont morts tous les deux, 
je ne pouvais rien faire, j’avais déjà perdu trop de temps à regarder, les flammes 
commençaient à me lécher aussi. 
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Je suis reparti de plus belle, j’avais les poumons… oui en feu, c’est bête à dire, en 
fait le feu était tout autour de moi. J’avais beau courir les flammes venaient me 
chatouiller méchamment. 

J’ai enfin réussi à me mettre à l’abri, pour combien de temps ? Je n’en sais rien. Puis 
surtout, ça ne va pas, j’ai mal, j’ai beaucoup trop mal. Mon bras droit n’est qu’une 
plaie, on croirait qu’il bouillonne, mon dos aussi doit être dans le même état. 

L’incendie s’est calmé, il ne reste presque plus rien, plus d’arbre, je suis tout en haut 
d’un des derniers encore debout. Je regarde en bas, je vois que tout est carbonisé, 
ceux qui ont mis le feu sont là, ils regardent le travail. 

Le vent, encore lui, me porte leurs paroles, ils sont heureux, la terre est bien 
défrichée, la culture sur brulis qu’ils appellent ça. Ils nettoient le sol pour faire 
pousser des palmiers, l’huile de palme, celle qu’il y a dans tous les produits que tu 
adores petit gourmand… 

Je me nomme Bongo, je suis un orang-outan de six ans, je souffre, c’est la fin, je 
peux plus tenir, la chute va me tuer, tu vois, elle tue vraiment la gourmandise… 

 

 

Stanislas Petrosky  - février 2017 
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